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Augustin." Ces mots achevs, la vision avait disparu.
Le cœur debordant de joie, Frère Pierre s'était rendu dès
le matin chez l'évêque de Florence pour lui raconter ce
que le ciel venait de lui manifester. Tous deux, pleins
d'une sainte allégresse, vont trouver les nouveaux reli-
gieux ; Frère Pierre les embrasse avec effusion et leur fait
part de tout ce que la Reine du ciel lui a révélé à leur
sujet. Depuis cette époque, l'éloquent prédicateur recom-
manda fréquemment à la vénération et à la charité des fi-
dèles l'Ordre naissant.

Il informa Innocent IV des mérites et du crédit qu'a-
vaient au ciel les nouveaux religieux, et les soutint auprès
des peuples et des princes de l'Eglise."

Après un demi siècle d'orages le nouvel Ordre fut dé-
finitivement approuvé par le Pape Benoît XI dominicain.
Un autre pape dominicain, Benoît XIII procédait en 1718
à la béatification des sept fondateurs. Enfin le 26 juin
1884, grâce à un mémoire décisif de notre regretté cardinal
Zigliara, la cause de canonisation reprenait son essor, et le
i7 janvier 1888, Léon XIII, au milieu des solennités de
son jubilé sacerdotal, plaçait sur les autels les sept servi-
teurs de Marie.

C'est à l'appui soutenu de l'Ordre du Rosaire, que
celui des Serviteurs de Marie devait son approbation, et
la canonisation de ses fondateurs.

FR. LAURENT.


